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400 ANS
D’HISTOIRE

Château Lafaurie-Peyraguey, œuvre séculaire de quelques 
lignées de propriétaires illustres qui se sont employés à 
magnifier le domaine et la renommée des vins. De telles 
propriétés entretiennent une relation particulière avec le 

temps et commercent avec l’éternel.



L’épopée commence au lointain Moyen-Age. 
Au XIIIème siècle furent édifiés le porche et 
les tours d’enceinte du Château, vestiges de 
pierres les plus anciens de la commune de 
Bommes. Les plus vieux bois de la charpente 

du Château Lafaurie-Peyraguey datent de 1431 et attestent 
donc de l’activité sur ses terres dès le XVème siècle. Plus 
ancien encore, les « Maisons Rouges », parcelles historiques 
de la propriété, furent une étape importante des Romains 
dès l’Antiquité.

Les premiers propriétaires connus du lieu, la famille Peyra guey,  
sont historiquement originaires d’Illats. La présence d’une 

branche de la famille est attestée à Bommes et confirme la 
création du domaine entre 1592 et 1594. C’est cette famille 
qui plantera les premières vignes de Lafau rie-Peyraguey en 
1618. Plusieurs générations de Peyraguey se succèderont. 
A l’aube du 18ème siècle, un changement de propriétaires se 
profile. Les premiers écrits datant de 1671, désignent Mes-
sire Christophe de Tuquoy, Abbé de Pimbo et Damoiselle 
Elizabet de Tuquoy comme parrain et marraine de baptême 
pour les membres de la famille Peyraguey.
Monsieur de Tuquoy se portera acquéreur du domaine 
auprès de la famille Peyraguey. Le lien entre ses deux familles 
des grands propriétaires de Lafaurie-Peyraguey est donc éta-
bli. Le siècle à venir annonce une nouvelle ère prestigieuse…

PLANTER 
les premieres vignes 
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C’est donc le 14 septembre 1682 que Messire 
Christophe de Tuquoy, Prêtre, ancien abbé 
de Pimbo, Seigneur de Montaut, racheta le 
domaine viticole « Peyraguey ». En quête 
d’enrichissement spirituel, il fit construire 

une chapelle sur le domaine.

Les propriétaires du domaine de Lafaurie-Peyraguey 
entretiennent depuis toujours des liens étroits avec le 
clergé. La chapelle, qui a été construite sur le terrain du 
domaine viticole et dont l’architecture s’inspire largement 
de celle de l’église de St Eloi à Bordeaux, en témoigne 
d’ailleurs toujours. Actuellement, cette chapelle a été res-
taurée et se prête à nouveau fort bien à la célébration de 
mariages et de baptêmes.

Messire Christophe de Tuquoy transfère, le 23 juin 1709, 
le domaine Peyraguey à sa nièce, Dame Jeanne de 
Tuquoy, qui à son tour le transmis, quelques jours plus 

tard le 29 juin 1709, à son fils, Messire Pierre de Pichard. 
L’arrivée de cette famille, noble et influente, à Lafaurie- 
Peyraguey n’est pas un hasard. La fin du XVIème siècle voit la 
noblesse locale investir dans les domaines et propriétés viti-
coles de Sauternes. Cet investissement crucial dans le déve-
loppement de la région et de ses vins signe la naissance de 
la majorité des crus actuels.

Lafaurie-Peyraguey ne fait pas exception. Messire Pierre de 
Pichard est Seigneur Baron de Saucats et le Barp-Toulou-
sette, Poy, Patin, Miremont et Montaut, Seigneur Haut Justi-
cier et Conseiller du Roi au Parlement de Bordeaux. Il prend 
possession de la propriété qu’il rebaptise Château Pichard- 
Peyraguey et, grâce à son statut et ses finances, va transformer 
profondément le domaine. En 1746, le Baron Nicolas Pierre 
de Pichard reprend la propriété après le décès de son 
père. Le Baron Nicolas Pierre de Pichard, conseiller du Roi 
de France et président du Parlement de Bordeaux, était 
également propriétaire du Château Lafite de 1786 à 1794.

Les lettres  
DE NOBLESSE 
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En 1755, la propriété atteint les 13,8 hectares de vignes. 
Sous la direction du baron Nicolas Pierre de Pichard, la 
superficie viticole a été réduite de 13,8 hectares à 8 hec-
tares. La qualité du vin était alors qualifiée d’excellente, 
raison pour laquelle le vin était vendu au prix le plus 
élevé du marché.
Le Baron s’inscrit dans l’histoire en vendant des flacons 
au grand Thomas Jefferson de passage à Bordeaux en 
1787 et qui, de retour à Washington, réclamera au Consul 
Général des Etats-Unis de Bordeaux 85 caisses de 12 
bouteilles dont du « Château Pichard-Peyraguey ». Une 
formidable reconnaissance de la qualité des vins de la 
propriété et du travail perpétué par la famille Pichard.
Victime de son temps, Nicolas Pierre de Pichard sera 
guillotiné place de la Concorde à Paris en 1794.

La propriété viticole a été nommée, pour la première 
fois, « Château », après la Révolution dans l’estimation et 
la vente de la propriété par l’Etat quelques années avant 
l’arrivée d’un nouveau propriétaire novateur…

Les lettres  
DE NOBLESSE 

La suite
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Chapelle de l’église Saint-Eloi de Bordeaux - 2018

THOMAS JEFFERSON 
réclamera au Consul Général 
des Etats-Unis de Bordeaux 
85 caisses de 12 bouteilles 
dont du « Château Pichard-
Peyraguey »



La propriété est vendue aux enchères à messieurs 
Lafaurie et Mauros le 22 juillet 1796. Rapidement, 
ce dernier céda ses parts à Pierre Lafaurie, qui 
s’était porté acquéreur du Château d’Arche. 
C’est à cette époque que le Château prit alors 

son nom définitif : Château Lafaurie-Peyraguey du nom 
du propriétaire actuel et du propriétaire fondateur. A son 
décès, le 17 janvier 1836, son fils, Pierre Lafaurie prit les 
rênes du domaine.
Pierre Lafaurie aîné s’employa à bâtir une réputation 
d’excellence au vignoble et agrandit la surface plantée. 
Ses efforts furent récompensés en 1855, année de la 
classification officielle qui hiérarchisait, en fonction de 
leur valeur marchande et gustative, les meilleurs crus 
du Sauternais, des Graves et du Médoc. Château Lafau-
rie-Peyraguey figurait ainsi au rang des Premiers Crus 
Classés, troisième dans la liste après Château d’Yquem. 
En ce temps-là, le roi Alfonse XII d’Espagne, qui avait 
fait de Lafaurie-Peyraguey son vin de prédilection, 
achetait une barrique de son Premier Cru 1858 au prix 
fabuleux de 6 000 francs or.

LA CONSECRATION

Alphone XII, 1857-1885, Roi d’Espagne

Charles-Marie Tanneguy, Comte Duchâtel 1803-1867 

En 1865, Charles-Marie Tanneguy, Comte Duchâtel, 
ancien Ministre de l’Intérieur (1839-1848), également 
ancien ministre des Finances (1836-1837) et du Com-
merce (1834), déjà propriétaire du prestigieux cru 
médocain Château Lagrange, s’investit pleinement 
dans la mise en valeur de la propriété en modernisant 
les installations techniques des chais et en rénovant le 
Château dans un style hispano-byzantin.

le roi ALFONSE XII D’ESPAGNE,  
qui avait fait de Lafaurie-Peyraguey 
son vin de prédilection, achetait une 
barrique de son Premier Cru 1858 au 
prix fabuleux de 6 000 francs or.
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En 1917, le négociant-éleveur honorablement 
connu, Désiré Cordier, déjà propriétaire des 
Châteaux Talbot, Gruaud-Larose et Meyney, 
acquit la propriété et privilégia la qualité des 
crus quand d’autres misaient sur les volumes. 

« Remarquable par la finesse, la sève, l’arôme, le vin produit 
sur ce domaine est très recherché », lisait-on dans la belle 
brochure Les Grands vins de Bordeaux, éditée en 1939. 
D’origine lorraine, il misa même en 1957 sur un vin blanc 
sec de Lafaurie-Peyraguey… dans une bouteille alsa-
cienne - un lien fort entre Alsace et Lafaurie-Peyraguey se 
crée dès lors ! 

Après avoir remis la propriété en parfait état, le groupe 
Suez a revendu en 2014 le Château Lafaurie-Peyraguey à 
Silvio Denz. Particulièrement sensible aux riches heures du 
domaine, il a commandé une étude à Roland Kissling lic. 
phil. Archéologue, généalogiste et historien, méticuleux 
artisan des archives. 

Avec Silvio Denz, un nouveau chapitre s’écrit…

UN NEGOCIANT  
au service du vin

Désiré Cordier (1861-1940)
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Silvio Denz, passionné de vin et déjà propriétaire de 
plusieurs propriétés à Saint-Emilion dont Château 
Faugères et Château Péby-Faugères, tous deux 
Grands Crus Classés, tombe sous le charme de 
Lafaurie-Peyraguey.

Également propriétaire de la Maison Lalique depuis 2008, un 
des fleurons de la cristallerie française et icône internationale 
de l’art de vivre, Silvio Denz souhaite faire de cette propriété 
historique une convergence de quatre univers : le vin, le cris-
tal, la gastronomie, l’hospitalité.
À l’occasion des 400 ans de Château Lafaurie-Peyraguey,  
un nouvel hôtel-restaurant Lalique a donc ouvert ses portes 
en Juin 2018. L’Hôtel & Restaurant LALIQUE obtient la dis-
tinction Relais & Châteaux, seulement deux mois après 
son ouverture puis décroche la classification cinq étoiles 

en novembre 2018 lui permettant de rejoindre le cercle 
prestigieux des établissements de luxe dans la région. 
En Janvier 2019, une première étoile Michelin est décer-
née au chef Jérôme Schilling et au Restaurant LALIQUE, 
offrant une première table étoilée à Sauternes. Tout se 
rejoint en matière d’art et de sens ; il n’est d’autres règles 
que le savoir-faire, l’exigence, la passion. Une même visée, 
aussi, l’émotion.
Une seule volonté de la part de Silvio Denz : continuer le 
travail entrepris dès 1618 et rendre hommage aux grands 
propriétaires, ambitieux et visionnaires, qui ont fait de ce lieu 
un lieu unique pour l’art de vivre à la française.

Un dossier de presse dédié à l’Hôtel & Restaurant LALIQUE 
est également disponible.

LE VIN, LE CRISTAL   
et l’art de vivre à la francaise 
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LES PROPRIÉTAIRES
au fil des siècles

1592/94

1608

1608
1663

1663
1678

1678
1682

1682
1709

1709

1709
1746

1746
1794

1794
1796

1796
1797

1797
1836

1836
1863

1866
1879

1863
1866

1879
1917

1917
1982

1982
2014

depuis
2014

Jehan Peyraguey  
dit Jehandilhoy

Pierre  
Peyraguey

Messire Christophe  
de Tuquoy

Messire Pierre  
de Pichard

Etat Français

Pierre Lafaurie  
père

Charles-Marie Tanneguy,  
Comte Duchâtel

Désiré  
Cordier

Silvio Denz

Guillaume 
Peyraguey

Jeanne  
Peyraguey

Dame Jeanne  
de Tuquoy

 Messire Nicolas  
Pierre de Pichard

Bourgeois Mauros  
et Pierre Lafaurie père

Pierre Lafaurie aîné,  
et après son décès  

sa veuve

Jean Baptiste
Dupouy

 E. Farinel et  
F. Grédy et Cie

Compagnie  
Indo-Suez
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—
INTERNATIONAL

Hôtel & Restaurant LALIQUE
Justine Fleureux

+33(0)6.22.83.47.62
justine.fleureux@lafauriepeyragueylalique.com

—
FRANCE

Douzal Communication
Victoria Ducluzeau

+33(0)1.53.05.50.00
vducluzeau@douzal.com

—
ROYAUME-UNI

Sidhu&Simon
Melissa Byrne

+44(0)7795.805.937
melissa@sidhuandsimon.com

—
SUISSE

Grauwiler Testa Public Relations
Katja Grauwiler

+41(0)43.488.22.99
katja@grauwilertesta.com

—
AMÉRIQUE DU NORD

Lalique Amérique du Nord 
Patricia Hui

Press Relations Manager 
001.212.355.8536
phui@lalique.com

Dossier de presse et visuels disponibles à:
www.lafauriepeyragueylalique.com/pressroom

cr
éa

tio
n 

: w
w

w
.a

d
rie

n-
am

p
uy

.c
om


